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Nouvelle Aquitaine / massif

« La Sasi Ardi7 est la brebis originelle de la moyenne montagne 
basque, explique Jean Lassalle, éleveur et président de 
l’association Sasi Artalde qui s’est donné pour objectif la relance 
de la race. C’est une mangeuse de broussailles, de pousses de 
ronce ou d’ajoncs qui est parfaitement à l’aise dans notre 
milieu de landes et de sous-bois. Elle entretient ces zones de 
moyenne montagne, difficiles, un peu délaissées entre les zones 
d’élevage de plaine et les zones d’estive. Elle est une sorte de 
trésor génétique descendant des mouflons, brebis autonome, 
difficile à apprivoiser. Par contre, c’est une très bonne mère qui 
défend ses agneaux contre les prédateurs. Quant à sa viande, 
elle est excellente. C’est une viande rouge, dense, persillée et 
parfumée que les bouchers et les restaurateurs s’arrachent. Elle 
a failli disparaître au profit des races qui produisent plus de lait. 
En particulier quand les caves de Roquefort achetaient le lait et 
fabriquaient ce fromage ici, au Pays Basque. »

Rentabiliser 
les débouchés 

« L’Adepfo a été sollicitée pour aider l’association à se structurer 
et à développer ses compétences en matière de développement 
de la race, de valorisation commerciale et de coopération trans-
frontalière avec les éleveurs de Navarre et d’Euskadi, explique 
Joël Maïtia, le pilote éducatif chargé du suivi du projet. Tout 
était à faire depuis la définition des objectifs de l’association 
jusqu’à son rôle dans la filière ovine basque en passant par la 
définition du programme et des critères de sélection. Il fallait 
aussi bien sûr que des éleveurs rejoignent l’association et s’en-
gagent dans l’élevage de cette race. Pour cela, la viande devait 
trouver un débouché commercial valorisant. La viande a été 
expertisée pour mettre en avant ses qualités gustatives et sani-
taires, le parcours d’élevage a été travaillé et fixé pour garantir 
une qualité optimale, les coûts de revient ont été analysés, un 
plan de développement a été programmé, des outils marketing 

et de communication mis en place. Tout ce travail a été mené 
avec l’aide des consultants-formateurs Laurent Beguerie et Lu-
cie Marcillac d’Euskal Herriko Laborantza Ganbara, l’associa-
tion pour l’agriculture paysanne et durable du Pays Basque. »

Une race identitaire 
« Ce qui a motivé la participation et l’aide financière de la Ré-
gion Nouvelle-Aquitaine dans cette formation-développement, 
c’est bien sûr l’aspect économique mais aussi l’aspect environ-
nemental, patrimonial et transfrontalier, ajoute Émilie Dutoya, 
conseillère régionale et présidente du Comité de pilotage. Il y 
a là une opportunité pour reconquérir et entretenir les zones 
de landes embroussaillées et les sous-bois. Peu d’animaux sont 
adaptés à cette fonction pourtant nécessaire. La Sasi Ardi est 
aussi une race identitaire du Pays Basque, sélectionnée par des 
dizaines de générations de paysans. Quant à l’aspect transfron-
talier, il est important pour les échanges de compétences, pour 
bénéficier de l’expérience espagnole, diversifier la génétique et 
travailler ensemble sur les outils commerciaux et de commu-
nication. »  
« Il y a une dimension sociale à cet élevage, conclut avec malice 
Jean Lassalle, c’est que comme la Sasi Ardi est une galopeuse, 
on a coutume de dire qu’avec elle, on ne peut pas ignorer ses 
voisins. Elle saute souvent les barrières, parfois les frontières ! »
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7 Sasi (ronces, broussailles) Ardi (Brebis). 
Sasi se prononce Chachi. Zikiro se prononce Cikiro.

 
 

LA BREBIS 
SASI ARDI

POUR EN SAVOIR PLUS 
Euskal Herriko Laborantza Ganbara 
Maison Zuentzat 
64220 Ainhice Mongelos 
Tél. : 05 59 37 18 82 
www.sasiko.eus

 

Une vingtaine d’éleveurs, dont beaucoup sont 
jeunes, élève 1200 brebis de race Sasi. Les 
effectifs sont aussi d’environ 3200 bre-
bis au Pays Basque espagnol. L’association 
Sasi Artalde a été constituée en décembre 
2015. Elle œuvre pour la reconnaissance et 
le maintien de la race ainsi que pour la 
valorisation commerciale de la viande. Un 
arrêté du ministère de l’Agriculture recon-
nait le conservatoire des races d’Aquitaine 
comme organisme de sélection. C’est lui 
qui, avec la participation des éleveurs, 
définit les critères de sélection, certifie 
l’appartenance à la race et tient le livre 
généalogique.
Au niveau de l’élevage, le cahier des 
charges stipule que les brebis sont éle-
vées en plein air quasi intégral avec une 
période de six mois minimum sur les par-
cours de landes du Pays Basque. Les mâles 
castrés vivent en liberté pendant 32 mois 
au minimum. Une estampille « Sasiko » sur 
la viande garantit le respect du cahier des 
charges.

Au niveau commercial, deux produits emblé-
matiques sont mis sur le marché. Le Bildots 
est un agneau de 3 à 5 mois élevé sous la 
mère pesant de 8 à 12 kilos de carcasse et 
commercialisé de mars à août. Le Zikiro 
est un mâle castré, âgé de 2,5 à 4 ans à 
un poids de 17 à 25 kilos et commercialisé 
toute l’année.

La Sasi Ardi aujourd’hui

Il était une fois, au Pays Basque,  
une race de brebis extraordinaire 
façonnée par des générations de bergers… 
Juste avant qu’elle ne disparaisse, 
une association d’éleveurs a relancé 
son élevage, conjuguant entretien de 
l’environnement et mise sur le marché 
d’une viande succulente.
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Jean Lassalle, Président de l’association 
SASI ARTALDE, et Émilie Dutoya, 
Conseillère Régionale Nouvelle-Aquitaine 
et Présidente du comité de pilotage

L’association Sasi Artalde a remporté le premier prix 
de la Fondation du patrimoine pour l’agrobiodiver-
sité animale. Ce prix récompense l’engagement des 
éleveurs pour la préservation de cette race rustique 
qui a vocation à entretenir l’environnement et à par-
ticiper à l’économie agro-alimentaire locale.

Brebis Sasi Ardi 


